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La tradition des atlas anatomiques est longue. Si on range sous cette dénomination
les recueils de planches accompagnées de textes d'explication des figures, le genre
remonte quasiment à l'apparition même des premières anatomies illustrées, dans la
première moitié du XVIe siècle. Ce type d'ouvrages connut dès cette époque, ainsi
que l'illustration anatomique en général, un essor considérable grâce notamment
aux procédés mécaniques de reproduction en série des images, mis au point par les
premiers imprimeurs. Les techniques de fabrication de ces images ont évolué et se
sont diversifiées au cours du temps, mais l'immense corpus iconographique ainsi
constitué depuis un demi-millénaire se compose presque exclusivement d'objets im-
primés.

Pour retracer cette histoire de l'illustration anatomique, José Maria Lôpez Pinero
et Felipe Jerez Moliner, professeurs à l'Université de Valence, ont choisi pour leur
propre atlas un support numérique. Il ne s'agit pas d'une première absolue, puisque
plusieurs grandes bibliothèques médicales ont entrepris de numériser et de mettre
en ligne des portions considérables de leurs fonds d'images, l'anatomie du XVIe au
XIXe siècle y occupant une place de choix. Or cette offre, souvent d'une grande qua-
lité graphique, est partielle ou fragmentaire sur le plan chronologique - on ne propose,
naturellement, que ce dont les bibliothèques disposent - et manque de textes mettant
suffisamment en perspective la question de l'illustration anatomique et ses enjeux.

L'atlas historique de Lôpez Pinero et Jerez Moliner vise précisément à en fournir
une vision d'ensemble et systématique. Ainsi conçu, ce CD-ROM réunit 461 images
tirées de plus d'une centaine d'ouvrages et distribuées en six sections. La première
d'entre elles, «La forme du corps humain», est celle qui occupe le plus d'espace
(196 images) et est à son tour divisée en quatre sous-sections qui correspondent à
autant de périodes historiques: Renaissance, Baroque, Lumières et XIXe siècle. Sui-
vent cinq autres sections, consacrées par leur ordre à «la structure du corps humain»,
au «développement de l'embryon», à «l'origine de l'espèce humaine», où il est essen-
tiellement question d'anatomie comparée, à «l'anatomie humaine au service de la
chirurgie», et finalement, dans une section intitulée «la relation de l'anatomie hu-
maine avec l'art», à des ouvrages d'anatomie artistique.
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Ces six sections composent l'atlas proprement dit, qui donne pour chaque image
les références bibliographiques, des informations sur la technique employée, un
bref descriptif du contenu et le nom de l'artiste lorsque son identité a été établie.
L'ouvrage contient en outre deux assez longs essais, qui vont au-delà d'une simple
présentation du corpus d'images retenues pour en proposer plutôt deux entrées
complémentaires. José Maria Lôpez Pifiero signe une étude sur «Les savoirs mor-
phologiques et l'illustration anatomique de la Renaissance au XXe siècle», tandis que
Felipe Jerez Moliner consacre la sienne à «L'image du corps humain à travers les tech-
niques de l'art graphique». L'ensemble est complété par un index thématique, un autre
des noms de personnes (en deux sous-groupes: scientifiques et artistes), et un glos-
saire des techniques.

Aussi bien les index que les essais renvoient directement aux images par des liens,
de telle sorte que, comme on doit l'espérer d'un ouvrage sur ce type de support,
ses diverses composantes sont interpénétrées. Il en va de même pour les fonctions
usuelles qui se rattachent au numérique, c'est-à-dire la recherche, les différentes
options de visualisation des images, ou leur impression. Ce CD-ROM est ainsi avant
tout un outil de travail et de lecture, un outil pédagogique également, pourvu de toute
la précision et la rigueur souhaitables, et même si on peut parfois s'étonner de
quelques présences ou regretter quelques absences - celle, par exemple, du Recueil
d'ostéologie et de myologie de Jacques Gamelin (1779) pour ce qui concerne la sec-
tion des anatomies artistiques -, on ne saurait évidemment pas trop reprocher aux
auteurs d'une anthologie d'avoir opéré des choix.

Rafaël Mandressi, Paris (F)
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